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ra en réalité miraculeuse ce qui n'est qu'un rêve idéal et
irréalisable de l'âme la plus élevée et la plus noble qui ait
jamais aimé les hommes : c'est un réve de Jésus, ou un
rêve de ses disciples.

"Non reprend à son tour la sainte Eglise, non l'Eu-
charistie n'est point un rêve de Jésus ou de ses premiers
disciples c ce n'est point une transformation sensible d'une
rêverie idéale faite par des âmes aimantes et mvstiques ;
c'est une réalité dont les chrétiens n'ont jamais doute : ce
n'est point un rêve de l'amour de l'homme pour Jésus, c est
l'Suvre et le don incomparable de l'amour de Jésus pour
les hommes. Ce qu'il leur a donne, ce n'est pas un vain
signe, aussi indigne de sa puissance que de sa tendresse,
ce n'est point un symbole inanimé qu'il leur a laissé com-
me souvenir et gage suprême de son amour.

"Et quoi ! ce serait un rêve qui aurait donné à mes
martyrs le secret de cettu force qui a triomphé de tous les
empires du monde ! Ce serait un vain rêve qui aurait rem-
pli de joies et de consolations divines le cœvur de mes apô-
tres, lorsqu'ils quittaient famille et patrie pour porter en
pays inconnus le nom du Seigneur Jésus, et ne portaient
sur leur poitrine que le livre des evangiles et le viatique de
l'Eucharistie ! Ce serait un rêve, une illusion, qui aurait
élevé aux joies de l'extase l'âme de mes pontifes à l'autel et
de mes vierges au pied de mes tabernacles ! Ce serait un
pur symbole, un pain ordinaire, qui aurait éteint dans les
milliers de chrétiens et de chrétiennes les feux de cette con-
cupiscence qui dévore tous les enfants d'Adam, et les a fait
vivre dans une chair corrompue d'une vie plus angélique
qu'humaine ! Non, non ! Anathème à qui ne croit pas au
sacrement de la foi ! Maudit soit le chrétien qui ne croît
pas au sacrement de l'amour ! Maudit soit à jamais le blas-
phémateur qui ne croit ni à la parole ni au coeur de l'H{om-
me-Dieu !"

Et ci vérité, si l'Eucharistie n'est point le corps ni le
sang de Jésus-Christ, mais un signe seulement et un pur
symbole, la parole de Jésus ne merite aucune créance, les
apôtres sont des menteurs, les Evangiles sont une impostu-
re et Jésus lui-mème n'est qu'un homme moindre que nousi

Il a dit dans son Evangile : "je suis le pain vivant
descendu du ciel. Si quelqu'un mange de ce pain, il
vivra éternellement : et le pain que je donnerai, c'est ma


